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FICHE RESUME DU PROJET

	INTITULE DE L’OPERATION :    

CREATION ET DEVELOPPEMENT DE MINI CENTRES D’INFORMATIONS 

ET D’ECHANGES AU CAMEROUN


THEME :  « La Jeunesse, les PME/Artisanats et  les Collectivités Locales  face au défi de  la Mondialisation  :  Quelles opportunités  d’Emploi et d’Affaires 

Avec l’intégration des TIC ? ».
	ORGANISME D’EXECUTION :
Consortium d’Appui aux Actions pour la Promotion   

                                                            et  le    Développement de l’Afrique
SIGLE : CAPDA
Pays : Cameroun



Lieu d’intervention : 

Siège à Douala                                             Ville  de Douala et Provinces d’Agglomération 

	Résumé du projet

Grâce à la création et le développement des mini centres communautaires en informatique et Internet, nous souhaitons mettre à disposition, quelques analyses et expériences susceptibles de faire naître une politique de jeunesse, renforcer les capacités des acteurs locaux à gérer leurs projets, les élus locaux à gérer leur collectivité, promouvoir les PME/PMI et artisans, permettre à tous les habitants des zones à accès difficiles et défavorisés de Douala, puis de certaines localités environnantes à avoir accès aux informations, à l’échange, bref aux TIC, tout  en les insérant dans la dynamique de la révolution informationnelle. 

Dates de réalisation

Le premier mini centre verra le jour au premier semestre 2005
Un forum aura lieu en mi-juillet 2005
La fin probable de réalisation est fixée au 31 décembre 2006 


OBJECTIFS:

· Sensibiliser et faciliter l’initiation et la formation de la jeunesse aux technologies de l’information,

· Renforcer les capacités des promoteurs de petits projets pour qu’ils gèrent mieux leur projet,  à l’apport de la nouvelle technologie soit en zone urbaine, soit en zone rurale,

· Renforcer les capacités et les compétences professionnelles nécessaires pour conduire les activités génératrices de revenu grâce à la maîtrise de la nouvelle technologie,

· Permettre à la jeunesse, aux artisans, aux promoteurs de micro projets et aux élus locaux l’accès, puis l’appropriation des technologies de communication (TIC),

· Renforcer les compétences et les capacités des organisations artisanales, des micros entreprises, de la jeunesse et des collectivités à mieux utiliser l’Internet dans leurs actions de développement,

· Mutualiser les mini centres en informatique et Internet au profit de la  jeunesse et les collectivités locales,

· Créer un cadre  d’échanges physiques et virtuels en vue d’entraîner les populations jeunes, les collectivités locales, les institutions scolaires, universitaires et sanitaires dans une dynamique de révolution informationnelle, qui entraîne la démocratisation de l’information.
PUBLIC CIBLE :

· Les Responsables des Projets Communautaires et les mouvements de jeunesse,

· Les Elus et acteurs de développement des collectivités locales,

· Les Etablissements scolaires,  les institutions universitaires et sanitaires,

· Les Promoteurs de micro projets, les Artisans, les Chômeurs….

Date : 29/10/2004

Responsable : 
TCHONANG LINZE Michel

Coordinateur Général

1ère Partie : Création d’un Mini Centre en Informatique et Internet en Zone Sensible au Cameroun

A l’essence de l’histoire et des relations humaines et sociales, la formation en Entrepreneurship est une trame de fond qui sous-tend le développement social, culturel, économique ou politique du genre humain depuis la nuit des temps. Après être pensés, les projets ou entreprises de l’homme y compris ceux de son développement ne sont mieux exécutés que si on a assimilé les notions fondamentales de gestion.

L'avènement de la nouvelle société caractérisée par le développement de l'Internet ou  des TIC, a apporté un bouleversement total dans les comportements et les habitudes d'une bonne partie de la population de la planète. Il existe peu de domaines aujourd'hui qui ne fassent appel aux TIC. Tout te monde est susceptible d'en faire usage, Jeunes et moins Jeunes, Hommes, Femmes, Promoteurs de projets, Artisans, Agriculteurs, Etudiants, Enseignants, les Collectivités Locales...

L'on a même pensé un instant que les TIC allaient effacer les inégalités développées par les Sciences classiques. Mais au contraire, il s'est créé ce que nous appelons aujourd'hui « la Fracture Numérique », les inégalités dans ta maîtrise ou l'usage des TIC entre le Nord et le Sud, entre la ville et la campagne, entre l'homme et la femme.

1. Contexte Général au Cameroun

Les populations des zones à faible revenu vivent grâce à des petites activités économiques non salariées et utilisant un faible capital (de 15 euros à 560 euros). Ces populations ne disposent pas de réserve ou d’assurance capable de payer les dépenses de santé, d’éducation de leur enfant... C’est donc sur le capital qu’elle prend les fonds nécessaires pour se soigner. Une maladie un peu sérieuse entraîne la plupart du temps la chute de l’activité. La famille repart à zéro, a des problèmes pour faire face à ses dépenses de survie (nourriture, scolarité, santé, habitat) et reconstitue difficilement son capital. 

Les Technologies de l'Information et de la Communication sont aujourd'hui, un instrument incontournable au service du développement de ces populations ; malheureusement, leur utilisation au Cameroun se heurte au problème d'infrastructures d'une part et d'autre part sur leur appropriation très faible par les populations. En effet, l'impact des TIC dans la société et des stratégies de développement des TIC s’articule autour de deux points :

· La fracture numérique s'entend comme le fossé entre le Nord et le Sud, les zones urbaines et les zones rurales, les hommes et les femmes en matière des TIC. C'est l'ensemble des déséquilibres qui affectent l'utilisation des TIC dans le monde en général et au Cameroun en particulier.

· L'impact des TICs sur la lutte contre la pauvreté à travers la création des emplois générés par l'industrie des TIC, la facilité des contacts, la modernisation des procédures et procédés.

Le Gouvernement camerounais sous l'impulsion du Chef de l'Etat, a très vite compris le rôle moteur des TIC au Cameroun. Et le vaste processus de restructuration enclenché en 1998, a essentiellement eu pour objectif de créer un environnement propice à son développement, un environnement où les rôles sont bien définis et un partenariat privé, public bien encadré.

Au  Cameroun, le développement d'Internet coince sur un problème d'infrastructures et de prix. Aucun moyen ne permet encore aux utilisateurs de la toile de se faire certains services directement en ligne. Les modes de connexion coûtent encore très cher aux gestionnaires des TIC et l'utilisation de la fibre optique récemment installée au Cameroun n'est pas encore démocratisée. Les propriétaires de cybercafés se plaignent du diktat des fournisseurs d'accès qui leurs fixent des prix très prohibitifs.

A. Contexte et Nature du Projet

Le marché de l’aide au développement, comme tous les autres marchés, est en pleine mutation. Les technologies de l’information et de la communication rendent l’accès aux produits et aux services du développement de plus en plus aisé. En effet, les agents du développement ont, maintenant, à portée de main toutes les opportunités offertes sur l’ensemble des segments du marché du développement notamment les produits financiers, les équipements tangibles, les services et, même, les produits de l’économie sociale.

Le rapport mondial sur le développement humain 2001 (intitulé mettre les nouvelles technologies au service du développement humain) démontre la nécessité d’offrir aux acteurs du développement les outils de la cyberboutique, de la cyber - économie,  cyberconférence et  exhorte tous les décideurs à orienter les stratégies de développement vers l’appropriation des TIC à des fins de progrès social. 

Face à cette situation, plus de treize mille délégués représentant les gouvernements, la société civile et le secteur privé, protégés par quelque deux mille militaires et suivis par plus d'un millier de journalistes, se sont réunis à Genève du 10 au 12 décembre 2003 pour réduire la fracture numérique entre les pays du Nord et ceux du Sud. Un programme ambitieux quand on sait que 70 % des 660 millions d'internautes vivent dans les pays riches (16 % de la population mondiale) et 5 % dans les pays les plus pauvres (40 %). C’est dans cette perspective que le CAPDA, conscient de son rôle en faveur l’appropriation des TIC par les bénéficiaires au Cameroun, se propose de mettre en place ce projet de sensibilisation, de formation en informatique et d’Internet ou mieux de formation en affaires électroniques et économie sociale.

2. Présentation de la ville de Douala

Douala est une Ville portuaire de deux (2) millions d'habitants, Douala est subdivisée en six (6) arrondissements formant six (6) Communes Urbaines gérées chacune par un Exécutif et un Conseil municipal élus au suffrage universel. Les six (6) arrondissements forment une Communauté Urbaine gérée par un Exécutif nommé par le chef de l'Etat.

Comme toute ville africaine, Douala est confrontée à de multiples problèmes dont le plus saillant est la paupérisation de la plus grande partie de sa population.

· La crise économique qui a débuté en 1986,

· Les mesures d'ajustement structurel prônées par le FMI et la Banque mondiale,

· La dévaluation du franc CFA,

· La démographie mal contrôlée, et I'exode rural.

Ont entraîné la ville de Douala, capitale économique du Cameroun dans un état de réelle pauvreté.

Les différents thèmes retenus pour ce forum sont essentiels pour la sécurité et l'intégration sociale des pauvres. Le gouvernement doit, pour endiguer la pauvreté urbaine, faire preuve d'une réelle volonté politique. La démocratisation des institutions, la décentralisation des collectivités locales et la gestion participative locale nous semble des pistes à élaborer, pour une stratégie de mobilisation de l'ensemble des populations contre la pauvreté.

B. FINALITE :

Contribuer au développement participatif et durable en formant et en recyclant d’une manière permanente à l’aide d’une pédagogie active les Promoteurs, les femmes, les porteurs de projets, les groupes d’Artisans et Micro Entrepreneurs et plus spécialement des acteurs des structures de développement à la base.

C. BUT :

Les séminaires de formation visent à développer ou à renforcer les aptitudes méthodologiques des promoteurs ou entrepreneurs, qui opèrent dans nos communautés de base, afin de leur permettre d’acquérir la pédagogie pour des causeries éducatives, puis de gestion et d’initiation à la gestion d’entreprise, adaptée à leur milieu et de les aider à élaborer  des stratégies pour la promotion de leurs produits.

D. L’objectif général  du projet : 

Les artisans, les promoteurs de micro projets, les étudiants, les élus locaux et le secteur public évoluant dans l’économie sociale via les coopératives ou les groupes d’initiative existants ou à créer sont les acteurs clés de la lutte contre la pauvreté à travers  le TIC  en ayant un transfert de savoir et de savoir-faire en matière d’affaires électronique.

A l’issue de la formation, les participants doivent être capables de :

· Mieux gérer leurs micros projets de manière à acquérir une autonomie financière durable grâce aux TIC,

· Enumérer les critères essentiels d’une bonne gestion en réseau des informations,

· Elaborer les outils d’une bonne gestion de projets ou de micro réalisation par l’utilisation des outils multimédias,

· Maîtriser les différents critères de commercialisation, de communication et les adapter au marché national et international,

· Connaître les critères essentiels d’éthique d’une entreprise dotée des outils modernes d’information et de communication, 

· Choisir les techniques de commercialisation et de communication les plus appropriées aux communautés de base, aux groupes d’initiatives communes pour mieux être connus localement et à l’extérieur.

(a) Impacts de l’Action :

· Prise de conscience des artisans, des micros entrepreneurs et des élus locaux,

· Accès des personnes en difficulté ou démunies aux outils de l’information,

· Amélioration de la qualité de la gestion des petites entreprises et des collectivités locales,

· Prise de conscience des populations impliquées dans l’économie,

· Accroissement des avantages tirés des TIC,

· Identification des secteurs prioritaires pour le développement des TIC,

· Mise à la disposition des citoyens d’une chance d’accéder aux informations,

· Promotion du partage de l’information, de la transparence, la responsabilité et la réduction de la bureautique entre les organisations locales de développement,

· Démocratisation des informations,

· Connexion des institutions d’éducation, de formation et des centres de santé,

· Gouvernance de l’Internet,

· Atteinte d’un niveau minimum de ressource dans les TIC pour les structures éducatives et les organisations,

· Aide pour une bonne compréhension des TIC, son développement et son impact multidisciplinaire,

· Compétitivité sur le marché local et sous régional…
(b) Les besoins

· Installer 50 micro-ordinateurs pour un début,

· 05 imprimantes,

· Vidéo projecteur

· portable

· Nagra Phone 

· Construire un réseau informatique, 

· Relier ce réseau à Internet, 

· Téléphone, fax et photocopieurs 

· Installer des serveurs,

· Former des techniciens sur place,

· Aménager le local,

· Responsabiliser les populations à la base ou l’équipe de gestion communautaire…

3. Les Ressources Prévisionnelles

A. Les partenaires du Nord :

« L'engagement et la participation de la société civile ont une importance égale dans la création d'une société de l'information équitable, et dans la mise en œuvre d'initiatives liées aux TIC en faveur du développement » c’est ce qui ressort du plan d’action adopté au récent SMSI tenu à Genève en décembre dernier. Dans le contexte des cyberstratégies au camerounais, élaborer des politiques et stratégies d'accès universel appropriées, ainsi que leurs moyens de mise en œuvre conformément aux cibles indicatives, et établir des indicateurs de connectivité TIC devient des préoccupations. Quelques  points nous préoccupent actuellement :

· Connecter les villages à des moyens TIC et créer des points d'accès communautaire,

· Permettre à la moitié des habitants  du Pays d’avoir accès aux TIC,

· Connecter toutes les administrations publiques, locales et centrales, et les doter d'un site Web et d'une adresse e‑mail…
C’est la raison qui nous motive à engager une démarche de recherche et de démultiplication des partenaires en vue d’atteindre ces objectifs.

Les applications des TIC peuvent contribuer au développement durable dans différents domaines : Administration publique, commerce, éducation et formation, santé, emploi, environnement, agriculture et sciences, dans le cadre des cyberstratégies nationales.

B. Les partenaires locaux

La contribution à rechercher auprès des partenaires locaux du développement s’est accrue. En effet, l’intérêt que suscite localement le CAPDA permet d’envisager un meilleur taux d’implication des acteurs sollicités.

2ème Partie : «Forum sur la Jeunesse, les PME/Artisanats et  les Collectivités Locales  face au défi de  la Mondialisation:  Quelles opportunités d’Emploi et d’Affaires ? ».

1. Les objectifs du projet : 

La réalisation d’un transfert de savoir et de savoir-faire en matière d’affaires électroniques (Atelier-Ecole de formation) entre les artisans, les promoteurs de micro projets, les étudiants, les élus locaux et le secteur public évoluant dans l’économie sociale via les coopératives ou les groupes d’initiative existants ou à créer.

La mise en place de boutiques virtuelles pour le bénéfice des jeunes gens d’affaires ou à venir des pays en voie de développement en relation avec d’autres projets similaires dans le monde.

La mise en marché de produits issus de leurs productions destinés à des clientèles épris par des acteurs locaux œuvrant (ou voulant œuvrer) dans le domaine de l’économie sociale.

La création d’un réseau de solidarité internationale entre des partenaires du Cameroun de l’économie sociale et ceux des pays en développement.

2. Des Conférences :

Trois conférences seront organisées. 

Thème I : « Quelle est l'incidence réelle et potentielle de la coopération internationale sur les activités de l’économie souterraine ou informelle et ses stratégies pour une contribution au développement grâce à la réduction de la fracture numérique? »

Thème II : « La participation des Acteurs Locaux aux Projets Urbains de Développement ? ».

Thème III : « La politique gouvernementale en matière des TIC et son impact sur les besoins en matière d’Emploi et des Affaires »

3. Des Ateliers de Réflexion :

Cinq (05) groupes d’échanges sur les thématiques suivantes: 

I. Groupe : « La Jeunesse, la culture de la paix, le développement durable et les TIC»,

II. Groupe : « Collectivités locales et TIC : villes et technologies numériques», 

III. Groupe : « Le Genre, la Santé et les TIC »

IV. Groupe : « La Coopération et les Pays africaines : les nouvelles formes de coopération à l’ère de la mondialisation, l’exemple  du Développement Local et la Décentralisation»

V. Groupe : « L’impact de la politique camerounaise des TIC sur les petits métiers dans la ville et ses agglomération »

4. Foire – Concert et Exposition de peinture

L’art des sons a une influence incontestable sur l’être humain. Nous n’avons qu’à observer les groupes d’animation socioculturelle, car ils se révèlent comme une véritable drogue pour le développement. Dans l’Ouest du Cameroun par exemple, cette dynamique est contagieuse, on peut comprendre facilement que du Hit des activités qui favorisent l’épanouissement, l’insertion et le développement, la musique tient la tête du peloton avec son inséparable amie, la danse chargée de matérialiser la richesse de la mélodie.

En définitive, la sensibilisation et l’insertion sociale de la jeunesse par la musique exigent un processus graduel, allant de la volonté simple aux efforts de participation à la vie d’une communauté des humains, sevrés des condamnations dont font souvent l’objet les jeunes semblables qui n’ont plus d’espoir. C’est justement ces petites graines d’espoir que nous voulons à travers cette activité, ensemencer dans les cœurs pour que la société à venir ait des fruits de profusion.

La Jeunesse, l’Artisanat, Les Petites et Moyennes Entreprises, les promoteurs de micro projets, les bailleurs, les collectivités et organismes d’appui trouveront ainsi l’opportunité de se rencontrer en chanson pour un échange de proximité.

Un concert de solidarité en faveur la réduction de la fracture numérique ou la démocratisation du  numérique se déroulera dans un lieu proche de l’environnement du forum. Des artistes seront contactés à ce sujet. Certains artistes que nous avons rencontré semblent déjà intéressés par ce projet. Enfin, une exposition sur la paix, la justice et le développement se feront dans le but d’illustrer nos perspectives et toucher certains âmes sensibles.

5. Population Cible 

Le CAPDA est constitué de plusieurs membres répartis dans des zones urbaines et  les plus reculées du pays, mais tous les promoteurs encadrés ne sont pas actifs. Nous avons retenu pour ce Projet la création d’un mini centre pilote à Douala, les acteurs de cette ville et surtout la zone choisie bénéficieront directement des formations et actions du Projet dans le cadre de la gestion de leur entreprise ou de leurs affaires.

Nombres de participants : 300 personnes

a) Au niveau Local :

· Les Responsables des Projets Communautaires,

· Les Elus Locaux, les Agents et Fonctionnaires des collectivités locales,

· Les institutions scolaires, universitaires et grandes écoles,

· La Société Civile (ONG, associations…)

· Les Promoteurs de micro projets, les Artisans, Agriculteurs, Eleveurs, les Chômeurs.

b) Au niveau International :

· Collectivités Locales,

· ONG/Associations,

· Organismes internationaux…

6. Diffusion des enseignements du projet
Les rapports seront rédigés. Ils contiendront les principaux évènements en lien avec l’état d’avancement du programme, les succès et les difficultés rencontrés et un bref compte rendu des activités menées durant la période couverte. Les rapports établiront les liens entre les résultats escomptés et ceux prévues et donneront des explications sur les écarts. Ils seront analysés et exploités par l’équipe du projet et faciliteront leurs décisions pour les nouvelles orientations vers l’atteinte des objectifs.

Toute modification dans la stratégie ou dans l’orientation du projet sera décrite et expliquée dans les rapports annuels et dans les applications annuelles.

7. Ressources Prévisionnelles de manière globale :

A. Le CAPDA :

A la lumière des statistiques des participations des promoteurs et structures que nous avons déjà eu l’occasion d’encadré lors de nos premières actions en 1999, ceci jusqu’à nos jours et compte tenu de leur volonté de voir une structure locale comme le CAPDA se développer avec eux, celles-ci acceptent volontiers de participer ou de contribuer aux actions réalisées.

En effet l’intérêt que suscite localement notre structure permet à nos jours d’envisager un meilleur taux d’implication des acteurs sollicités. Le personnel ne cesse de se déployer sur le terrain afin de garantir le succès de ce projet.

B. Les Partenaires :

Au fil des temps,  certains partenaires ont tissé et renforcé des relations de confiance avec plusieurs associations locales dynamiques, les mesures d’accompagnement et de compensation des effets sociaux, associés au changement de parité ont considérablement amélioré les conditions de vie des camerounais et susciter leur attention. En acceptant d’appuyer ce projet, l’organisme ou le bailleur potentiel réitère ainsi sa politique de soutien aux projets d’initiatives locales dans les pays en développement; ce qui répond à la définition et la mise en œuvre des politiques sociales ciblées, avec la participation des acteurs intéressés.

EMPLOIS CREES : Ce projet va générer plus de 30 emplois au démarrage, cependant à moyens et longs termes, le nombre pourra atteindre 60 emplois avec la diversification des activités,  sans compter avec les effets lointains des Apprenants ou Stagiaires formés. En externes, plus de 30 familles pourront bénéficier des emplois temporaires ou permanents ; lorsque nous savons que la moyenne par famille c’est 10 personnes, nous pouvons conclure que nous auront 200 personnes en moyenne par an.

8. Résultats attendus :

A l’issue de la création du mini centre et de la rencontre d’échanges puis de réflexions sur les Technologies de l’Information et de la Communication pour la promotion des petits métiers au Cameroun,

· Les jeunes, les promoteurs de micro projets, et  les collectivités locales comprennent l’importance de l’Internet dans la réalisation de  leurs actions quotidiennes et sont aptes à mieux exploiter les multiples potentialités dont regorge l’outil;

· Les compétences techniques des jeunes, des collectivités locales et des promoteurs de projets dans le domaine des nouvelles technologies sont renforcées;

· Un réseau virtuel de partage d’informations, de ressources  et d’expériences est mis sur pied afin de développer des échanges réciproques de savoirs.

9. BUDGET PREVISIONNEL : (euros)

	Dépenses
	Qtés
	P.U
	Total

	Identification des coûts liés aux participants
	
	
	

	Transport international (30 personnes)
	30
	1 300
	39 000

	Transport National et Sous régional
	
	
	10 000

	Hébergement (100 Personnes extérieures x 05 jrs)
	100
	100
	10 000

	Nourriture (4 jours x 100) 
	100
	60
	6 000

	Per-diems
	100
	40
	4 000

	Prime d’assurance (responsabilité civile, maladie et

accident)
	100
	100
	10 000

	Total partiel des dépenses liées aux participants
	
	
	79 000

	Identification des coûts liés à l’organisation du projet
	
	
	

	Préparation du projet
	
	
	2 000

	Formation des membres du comité d’organisation
	
	
	 1 500

	Organisateurs
	
	
	2 500

	Assistance Technique
	01
	
	

	Renforcement de capacité des membres du CAPDA
	02
	
	

	Ordinateurs et accessoires
	50
	240
	12 000

	Photocopieurs 
	02
	1 250
	2 500

	Conférenciers, facilitateurs et formateurs
	10
	100
	1 000

	Matériels Didactiques et Techniques
	
	
	4 890

	Equipements et Logistiques (Fax, machine reluire…)
	
	
	5 520

	Transport urbain (voitures, motocyclettes)
	
	
	4 000

	Suivi et évaluation
	
	
	3 500

	Création d’un site Internet  et d’un CD Rom
	
	
	4 800

	Production de documents
	
	
	3 350

	Administration et/ou gestion du projet
	
	
	3 980

	Autres ou imprévus 5 %
	
	
	6 527

	Total partiel des dépenses liées à l’organisation du projet
	
	
	58 067

	COÛT TOTAL DU PROJET
	
	
	137 067


Schéma de financement

	Fonds propres :
	CAPDA
	10 000

	Fonds sollicités :
	Populations Locales (Bénéficiaires)
	5 000

	
	Bailleurs ou organismes 
	122 067


10. Calendrier d’exécution Forum

	N
	ACTIVITES
	
PERIODE

	1
	Elaboration du dossier de projet

Période de sensibilisation

Renforcement des capacités institutionnelles. 
	Septembre - Octobre  2004

	2
	Recherche des partenaires

Appel - négociation de fonds et appui institutionnel
	Octobre - Novembre - Décembre 2004

	3
	Mise en place du comité d’organisation

Simulation de formation

Communication auprès des populations bénéficiaires
	Décembre 2004

	4
	Formation des membres du comité d’organisation

Mise en place mini centre et planification

Participation SMSI 2 : Conférence Régionale Africaine, 02 - 04 Février   2005 Ghana

Participation au PrepCom-2, 17-25 février 2005  Suisse
	Janvier - Février 2005

	5
	Rencontre d’évaluation et de mise en place comité de préparation du forum

Contact des personnes ressources 

Création du site et inscription
	Mars – Avril 2005

	6
	Concertations avec les potentiels partenaires

Disposition pratique village du forum 
	Avril - Mai 2005

	7
	Communication dans les médias
	Mai - Juin 2005

	8
	Formation des formateurs

Forum (19-22)
	Juillet  2005

	9
	Evaluation du Forum et  Rédaction des Rapports


	Août - Septembre 2005

	10
	Renforcement des capacités de l’équipe interne à l’extérieur

Formation institutionnelle
	Septembre –  Octobre 2005

	11
	Participation SMSI
 à Tunis (16 au 18)
	Novembre 2005

	12
	Mise au point avec les partenaires

Auto Evaluation Interne
	Décembre 2005

	13
	Création d’autres Mini Centres

Formation des formateurs
	Janvier – Avril 2006

	14
	Autonomie des mini centres

Evaluation finale et recommandations 
	Décembre  2006


11.  PRESENTATION DU CAPDA

Entre 1993 - 1995, une enquête sur le Secteur Informel au Cameroun est réalisée par une équipe des jeunes que nous étions, l’un des résultats de cette enquête a révélé que le secteur de petits métiers était encore mal organisé, non structuré et souffrait de nombreux problèmes. L’enquête a été conduite à son terme malgré les difficultés auxquelles nous avons été confrontées, due à la mentalités et à la réticence des petits porteurs de projets et des artisans face à de nouvelles idées (capacité de synthèse, analyse, de savoir, de savoir-faire et de savoir être). C’est la période de cette enquête qui fait naître l’idée de création du Consortium d’Appui aux Actions pour la Promotion et le Développement de l’Afrique (CAPDA) qui a pour finalité, sensibiliser les jeunes, les femmes et les artisans pour une prise de conscience collective du développement en milieu urbain et rural par le biais des initiatives individuelles et collectives en vue d’éradiquer la faim, la pauvreté et la misère dans leur milieu de vie.

Après quelques années d’essai et de mise en place d’une politique réelle de développement, le CAPDA a acquis en matière de développement une expérience non négligeable. Nous voulons à travers notre présence active, aider ses groupes cibles à acquérir des qualités professionnelles et techniques nécessaires pour se développer, s’auto promouvoir à travers des initiatives génératrices de revenus et porteuse. 

Le CAPDA est un témoignage de l’église en action servant de trait d’union entre la société et elle, qui encourage et favorise la considération de la dignité humaine pour un monde de justice et de paix. Pour ce faire, il travaille avec toutes les ONG sans discrimination aucune. Nous espérons trouver auprès de celle-ci une franche collaboration et/ou un partenariat qui contribuera à la réalisation de ces idéaux.

DATE DE CREATION : 08 Décembre 1997

REGIME : ONG (Organisation Non Gouvernementale)

TYPOLOGIE:
Le CAPDA est une structure d’appui à des PME/PMI, des groupements d’entrepreneurs ou à des individus. Il intervient en formation, conseil, consultation, diagnostic, Ingénierie des projets, Suivi – Evaluation, soutien des Micro-Réaliations, coopération décentralisée et renforcement des capacités des collectivités locales  puis, dans un avenir très proche le Crédit Solidaire ;  l’Insertion Sociale par la Musique et le Sport, l’Agro-pastoral et l’Environnement.

IMPORTANCE EN PERSONNEL : 
16 Engagés de Développement : 

· 10 permanents donc 06 Hommes et 04 Femmes 

· 06 volontaires donc 04 hommes et 02 Femmes.
Activités déjà réalisées :

· Séminaire sur l’élaboration et la gestion des projets

· Atelier de travaux pratiques portant sur la formation relative à la fabrication des produits de consommation courante tels que : Yaourt, confitures, tapioca, jus de fruits …

· Conception et réalisation des enquêtes sur les petits métiers,

· Mise sur pied des groupes solidaires (GIC),

· Organisation du Forum sur le Secteur Informel au Cameroun (FOSICA 99)

· Séminaire en initiation et Gestion d’Entreprise 2001,

· Table Ronde sur « l’Impact de la Globalisation sur les Entreprises Camerounaises » Septembre 2001,

· Enquête d’identification des Institutions de Micro finance dans la ville de Douala avril 2002,

· Séminaire en Gestion d’Entreprise et Table Ronde du 18 au 27 juin 2002

· Table ronde sur le thème: « QUELS DIALOGUES ET PARTENARIATS POUR LA PROMOTION DE LA DEMOCRATIE ET DU DEVELOPPEMENT  » le 27 septembre 2002 à la Mairie de Douala 2ème,
· Novembre 2003 Création d’une plantation pilote de tubercule à PITTI DIBAMBA

· Juillet – août 2004 Voyage d’échange des jeunes éclaireurs de Bau Toulouse à Batoufam Province de l’Ouest Cameroun,

· 04 au 06 Août 2004 Forum sur la promotion du NTIC avec pour thème central : « QUELLES NTIC POUR LE DEVELOPPEMENT DURABLE : Cas des Petits Métiers dans les  Pays du Sud ». …

Genèse des Relations Bénéficiaire – CAPDA :
Depuis deux ans, le CAPDA réalise régulièrement des enquêtes portant sur les acteurs de l’économie populaire ; la méthode utilisée pour atteindre nos objectifs est celle de l’action par proximité, ce qui favorise l’échange direct avec ceux que nous rencontrons. Cette stratégie nous permet aussi de localiser le lieu de  leur activité ; par la suite, nous repassons quelques fois, question d’essayer d’avoir une idée de l’évolution de leur affaire. Quand c’est possible, nous leur prodiguons des conseils. Vu l’impact de nos petites actions, ils viennent nous rencontrer et c’est l’occasion pour nous de les inviter à prendre part aux réunions mensuelles qui sont des moments d’échanges et de mise en relation avec d’autres micro entrepreneurs ou même des bailleurs de fonds.

C’est donc en ce moment que nous essayons d’examiner au mieux, les besoins en formations de ces derniers. Dès lors, nous restons en contact pour plusieurs actions : Appui Conseil, formalisation de leur structure, évaluation de leur activité, accompagnement, renforcement des capacités, informations et autres.

Collaboration Bénéficiaire – CAPDA : 

La collaboration ici est surtout d’ordre institutionnel, car, même s’il existe des activités, les outils pour mieux gérer ou améliorer la qualité de production reste une difficulté majeure de nos bénéficiaires.

Les Micro Entrepreneurs et les Artisans participent régulièrement à une réunion mensuelle qui est un moment d’évaluation ; c’est à cette occasion qu’on peut décider des modules de formation nécessaire pour le futur et  du thème de la table ronde par exemple.
ORGANISATION :

Le CAPDA comprend :

· L’Assemblée Générale,

· Le Conseil de Coordination,

· La Coordination Générale,

· Les Antennes,

· Les Sections,

· Les Groupes

IMPACT DU CAPDA – CAMEROUN SUR SON ENVIRONNEMENT
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